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Entretien 
Quiconque revêt son yacht avec du vrai teck devrait le nettoyer 
régulièrement. Car, bien que ce bois naturel soit plutôt résistant 
aux nuisibles, il n’est pas à l’abri des attaques d’algues, de 
mousse et de moisissure, en particulier dans les régions chaudes 
et humides. De l’eau douce et du savon neutre suffisent 
cependant à préserver le précieux bois. Pour le nettoyage, il 
convient d’utiliser une brosse ou une éponge douce en frottant 
dans le sens des fibres. Un nettoyage à haute pression et une 
brosse dure enlèveront les dépôts végétaux, mais feront en 
même temps perdre au teck sa substance. Il est également 
important de sécher et d’aérer le pont après une excursion sur 
l’eau: le nettoyer en douceur et le laisser sécher constitue donc 
la meilleure manière afin de conserver un beau pont sur le long 
terme. Cependant, il reste possible que des algues se développent 
de temps à autre, même dans les meilleures conditions. Dans 
ce cas, le produit de protection pour bois Boracol permettra 
d’éliminer les végétaux envahisseurs. 

En dehors d’un nettoyage régulier et bref, le bois de teck ne 
nécessite aucun autre entretien. Les experts mettent même en 
garde contre le fait de soumettre le teck à un traitement 
cosmétique supplémentaire. Rolf Slamanig explique toutefois 
que de nombreux propriétaires utilisent volontiers des produits 

Précieux et unique,  
mais pas irremplaçable
Le teck est célèbre pour son caractère unique.  
Un certain nombre de fabricants produit désormais  
des substituts de teck en plastique, en liège ou  
autres bois. Pour beaucoup, une imitation de teck  
constitue, ou pas, une réelle alternative.

 Tania Lienhard  |    màd

Les ponts en teck ont beaucoup de charme. Pour bon nombre, le 
teck constitue même le seul matériau envisagé pour le revêtement 
d’un pont. Les constructeurs navals apprécient eux aussi ce bois 
tropical particulier et de grande qualité en raison de ses propriétés 
extrêmement séduisantes: il est en effet facile à travailler et sèche 
sans se fissurer lorsqu’il est manipulé avec soin. Alors que la 
robustesse du teck est due à sa teneur en caoutchouc, c’est sa  
teneur élevée en huile et en 
résine qui lui permet de res-
ter souple et résistant aux 
chocs. En outre, il ne se dé-
forme quasiment pas et reste 
complètement antidérapant 
même mouillé, ce qui le rend donc idéal pour le pont d’un bateau. 
«Rien ne se rapproche du vrai teck!» déclare le constructeur naval 
Rolf Slamanig, du chantier naval Rohn AG, évoquant ainsi direc-
tement un point important: le «vrai» bois de teck provient des 
forêts tropicales de Birmanie. Afin de réduire l’exploitation de ce 
bois – et de pouvoir en vendre davantage –, des monocultures ont 
désormais été créées. Dans ces dernières, les arbres sont défrichés 
au bout de 15 à 30 ans, alors que, dans les forêts tropicales, ils 
atteignent parfois 60 ans ou plus. «Cela fait une grande différence 
pour la qualité du bois», explique Kilian Lutz, chef de produit chez 
le fournisseur de bois Küchler à Schlieren. Le teck d’origine contient 
plus d’huile que celui des plantations, et les cernes annuels des 
arbres sont beaucoup plus serrés en raison de leur croissance plus 
lente. Ce qui rend à son tour le bois plus dur.

La disponibilité du teck 
d’origine est aujourd’hui 
très limitée.

pour des raisons esthétiques: «Le teck n’a en principe pas besoin 
d’entretien particulier. Les conditions climatiques et les rayons 
UV provoquent cependant une décoloration du bois. C’est pour-
quoi près de la moitié des clients décident de l’huiler.» Bien 
qu’elle ne constitue pas une protection permanente contre les 
algues et les dépôts végétaux, l’huile peut redonner au teck sa 
couleur et, en fonction de l’huile utilisée, également lui donner 
un aspect différent. Les organismes peuvent cependant rester 
incrustés dans le bois. Et, une fois que l’on a commencé à huiler 
le teck, il est nécessaire de répéter le processus chaque année, 
faute de quoi le pont aura l’air plus vite usé que s’il n’avait pas 
été traité. Les surfaces en teck non traitées ont l’avantage que 
les taches de graisse (beurre, cacahuètes, etc.) s’éliminent 
d’elles-mêmes. Mais cela prend des mois. Le plus simple reste 
donc de poncer légèrement la zone souillée.

Du vernis ne doit en aucun cas être utilisé comme protection 
pour le teck, celui-ci ne tolérant pas bien les vernis et les 
lasures.

01	 Une réparation professionnelle du teck est coûteuse, mais en vaut la 
peine selon la qualité du revêtement.

02	 Un bateau en bois élégant, made in Switzerland: le Rohn 620 Jubilé.
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Problématique
Le teck étant un bois tropical de grande valeur, son achat 
implique certaines difficultés apparentes. L’expert du bois Kilian 
Lutz affirme par exemple que la récolte de teck d’origine – à 
savoir qui n’a pas poussé dans des plantations ou des mono-
cultures – est relativement aléatoire. «À l’heure actuelle, il n’est 
pas possible d’obtenir du teck d’origine avec un label FSC ou 
PEFC. Le teck d’origine reste donc problématique sur le plan 
écologique», indique-t-il. À cela s’ajoute le fait que le bois 
tropical provenant de plantations n’est lui non plus pas forcé-
ment judicieux en raison de l’impact sur l’environnement 
engendré généralement par les monocultures. Rolf Slamanig 
explique en outre que la présence d’un certificat ne signifie pas 
nécessairement que le bois peut être utilisé sans état d’âme. 
«Excepté celui provenant de monocultures, il est difficile de 
déterminer d’où vient réellement le bois.» Le transport maritime 
a également un impact sur l’environnement, mais, étant donné 
que le teck a besoin de conditions tropicales pour grandir, une 
plantation en Europe reste hors de question. 

Selon Kilian Lutz, la disponibilité du teck d’origine est très limitée, 
ce qui pousse les prix à la hausse. Un sujet à propos duquel Jan 
Forster du chantier naval Huber à Horgen déclare: «Avec le teck, 
le matériau est non seulement cher, mais son traitement est 
également complexe pour les constructeurs navals.» Certains 
propriétaires renoncent aux ponts en teck pour des raisons 
écologiques, alors que d’autres recherchent une alternative pour 
des raisons plutôt financières.

Alternatives naturelles
Le bois d’iroko originaire d’Afrique – également appelé «african 
teak» –, l’acacia des régions subtropicales ou l’afrormosia, qui 
pousse également en Afrique tropicale et a déjà été classé 
comme espèce menacée, sont tous décrits comme similaires 
au teck. Mais le problème écologique restant le même, les 
espèces de bois susmentionnées ne constituent pas un subs-
titut judicieux. «Aucun autre bois naturel ne peut égaler les 
propriétés du teck. C’est pourquoi certains fabricants essaient 
de transformer des bois régionaux à l’aide de moyens tech-
niques», explique Kilian Lutz, avant d’ajouter: «Au moyen d’un 
traitement thermique ou d’acétylation (traitement à l’anhy-
dride acétique), le bois est censé devenir plus durable et de 
meilleure qualité. Des expériences sur le long terme font 
toutefois encore défaut.» Plusieurs tentatives innovantes ont 
déjà vu le jour, telles que Tesumo, nom de la marque et de la 
société d’une coentreprise allemande. «Les propriétés de 
Tesumo sont comparables à celles du teck. En raison du 

caractère contrôlé de sa culture, sa gestion se déroule 
cependant dans des conditions respectueuses de 

l’environnement. Pour ce faire, des bois à croissance 
rapide plantés sur des surfaces exploitées de 

manière durable subissent dans un premier 
temps un traitement thermique selon un 

01	 La qualité du travail peut être 
constatée dans les détails, 
comme ici la transition entre 
le teck et le PRV.

02	 Exemple réussi d’un pont en 
teck élégant: le blu 26.

03	 Lors de l’étape de posage,  
les planches de teck se 
rejoignent des deux côtés du 
pont – une planification 
précise est essentielle.  

procédé de modification à deux étapes breveté en Allemagne, 
puis imprégnés d’une résine et durcis», indique un rapport de 
la Deutschen Boots- und Schiffbauerverband (DBSV). 
L’entreprise Tesumo est encore relativement jeune, et le pro-
duit n’est sur le marché que depuis 2019. Des études sur le 
long terme font donc ici aussi défaut.

Comme le teck, le liège est lui aussi un produit naturel. Il est 
également antidérapant et durable, et ne chauffe pas rapide-
ment. Son toucher est en outre agréablement doux, et donc 
différent du teck. Tout comme le substitut de teck en plastique, 
le liège peut être fabriqué et posé sur la base d’un gabarit. Seul 
inconvénient: les revêtements de pont en liège nécessitent de 
l’entretien en appliquant une huile naturelle deux fois par saison 
afin de protéger sa couleur. Cependant, pour ceux à qui une 
décoloration grisâtre ne pose pas de problème – comme pour 
le teck –, il est également possible de se passer du huilage. Le 
nettoyage du liège se limite également à le frotter avec une 
brosse douce et de l’eau. En observant de plus près, l’esthétique 
d’un pont en liège diffère toutefois de celui d’un pont en teck.
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Le plastique
Dans la plupart des cas, les clients se tournent vers les alter-
natives en plastique lorsqu’ils souhaitent une solution moins 
coûteuse, moins de frais d’entretien et une couleur de pont qui 
reste permanente. Souvent, la conscience écologique joue 
également un rôle. Il existe actuellement de nombreux four-
nisseurs de revêtements de pont en teck synthétique, mais la 
plupart d’entre eux n’offrent cependant pas l’une ou plusieurs 
propriétés du teck: soit le revêtement chauffe fortement au 
soleil, soit il est complètement différent au toucher, ou alors 
son aspect visuel ne convient tout simplement pas. Il existe 
néanmoins des substituts de teck qui valent la peine d’être 
envisagés, et ce, aussi bien en termes d’apparence que de 
propriétés. Jan Forster possède une expérience avec de tels 
revêtements de pont. «Certains fabricants ont mis des produits 
de qualité sur le marché: des matériaux qui ont un toucher 
similaire au teck, car le revêtement est bien plus dur que les 
autres matières synthétiques», indique-t-il. Afin d’éviter que 
le plastique ne chauffe au soleil, des microballons sont travail-
lés dans le matériau. La proportion plus élevée d’air permet 
ainsi au plastique de moins chauffer et de refroidir plus 
rapidement. «Le montage des substituts de teck constitue un 

autre aspect intéressant: selon la marque, il nous suffit de 
concevoir le gabarit et de l’envoyer au fabricant, qui produit 
alors les pièces découpées et autocollantes que nous posons 
ensuite», explique Jan Forster. Tous les fabricants ne découpent 
cependant pas les pièces en fonction d’un gabarit. Certains 
livrent des panneaux entiers qui doivent être découpés par les 
constructeurs navals eux-mêmes. Une solution dont Jan Forster 
est moins friand. Il se dit en revanche séduit par les produits 
qui, outre le toucher et l’aspect visuel, présentent également 
une bonne capacité antidérapante. «Bien que nous n’ayons pas 
d’expérience sur le long terme avec ces matériaux, nous savons 
d’après les retours de plusieurs propriétaires que le pont reste 
toujours en parfait état après 5 à 10 ans», rapporte Jan Forster. 
Les fabricants de substituts de teck en plastique améliorent 
constamment leurs produits en fonction des évolutions 
techniques, et ce, également en termes de recyclabilité. Un 
argument de poids pour les personnes soucieuses de l’envi-
ronnement. En règle générale, l’un des avantages du substitut 
de teck par rapport au vrai teck est qu’il est encore plus facile 
à entretenir, les tâches ne pénétrant en effet pas dans le 
matériau – à en croire dans tous les cas les fabricants.

01, 02  Les revêtements en substitut de teck sont 
souvent préparés par le fabricant en  
fonction d’un gabarit. Il suffit ensuite de les  
coller sur le pont.01
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